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Dans un brillant article de 1911, Jakob Jakobsen a etudie 
les noms propres d'origine scandinave en Normandie1. Mais 
les envahisseurs scandinaves ont laisse aussi des noms com< 
muns dans le dialecte normand. Nous allons en etudier un 
exemple, oú le mot normand et le mot correspondant de la 
langue maternelle du philologue feroíen s'eclairent mutuelle* 
ment. 

Le mot francais et normand flion 'telline, palourde, ou 
une autre espece de coquillage' est derive du mot normand 
flie, qui a trois emplois, qu'on range ainsi: 1. 'ecuelle', 2. 
'patelle, palourde, ou bigorneau (especes de coquillages)', 
3. 'copeau'2. D'apres Dauzat2 l'emploi 'palourde, bigorneau' 
aurait passe au figure á 'copeau'. G. Metivier3 a rapproche 
le mot du danois fli 'gland'. Cette etymologie a ete reprise 
par E. Gamillscheg4, M. W . v. Wartburg2 , A. Dauzat2, 
et M. R. P. de Gorog5. 

Or le mot danois n'existe pas. On ne le trouve en effet 
dans aucun dictionnaire du danois moderne, ancien ou 
dialectal, et M. Jørgen Glahder, redacteur de Ordbog over 
det dartske Sprog, a bien voulu m'informer que le mot ne 
se trouve pas dans les materiaux recueillis par la redaction 
du grand dictionnaire danois. Le mot n'existe pas non plus 
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dans les autres langues scandinaves. Le norvegien a bien 
un mot fli, mais il signifie 'disque, plaque', et surtout 
'crochet d'hame^on'. Un crochet d'hamecon est appele aussi 
agnor en norvegien; est^ce que Metivier a trouve dans des 
dictionnaires que fli = agnor et que agern = gland, en 
confondant agnor et agern? Malheureusement, Metivier 
n'indique pas sa source, et toute l'information des etymo* 
logistes posterieurs remonte á Metivier, dont ils n'ont pas 
verifie le renseignement. — Un mot scandinave */?í serait 
d'ailleurs devenu *fli en normand, et non flie. 

Metivier a pourtant raison de penser que flie est d'ori* 
gine scandinave. Son etymon est "fliða. L'existence de ce 
mot en ancien scandinave est assuree par le surnom d'un 
certain Páll Fliða (1181 —1223)6 et par le temoignage du 
norvegien dialectal et peut*etre du feroíen moderne et du 
shetlandais (phonetiquement, le fero'íen fliða peut provenir 
de "fliða ou de *fleða7). Un autre mot, *fleða, dont les 
relations avec *fliða sont difficiles á determiner, est atteste 
en islandais, en norvegien dialectal, et peut*etre en suedois 
dialectal et en fero'íen. Pour compliquer les choses, il existe 
une autre paire de mots, "fliðra et Sffleðra, dont les emplois 
sont partiellement les memes que ceux de *fliða et de *fleða; 
"fliðra est atteste en norvegien dialectal, en suedois et en 
danois, et a passe du scandinave dans les dialectes anglais 
de Yorkshire et de l'ile de Man; "fleðra est atteste en nor« 
vegien dialectal et peut»etre en shetlandais. A part le surnom 
de Páll Fliða, dont nous ignorons l'explication, les quatre 
mots ne sont attestes qu'á l'epoque moderne, avec les formes 
et les emplois que voici8. 

Norvegien dialectal fleda et flida ( < *fleða et "fliða) 1. 
'tranche mince, eclat plat; patelle', 2, 'ecueil plat et peu 
profond; plateau de roc', 3. 'ecorchure'. Feroíen fliða 
( < *fliða ou *fleða) 'patelle' (cp. shetlandais flingaso 'eau 
dans laquelle on a echaude des patelles', = fer. flidnasoð, 
de fliða 'patelle'). Islandais moderne fleða ( < *fleða) 1. 
'cuiller ou ecuelle assez plate; espece de chaussure large et 
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ouverte', 2. 'flatterie; hypocrite'. Suedois dialectal fláde 
( < *fleða?) 'liege'. — Norvegien dialectal fledra, flidra, flíra 
( < *fleðra et *fliðra) 1. 'tranche mince, eclat plat', 2. 'cou* 
pure, dechirure', 3. 'breme (poisson plat)'. Shetlandais fler 
( < *fleðra?) 'couche mince'. Suedois flira ( < *fliðra) '(petite) 
breme'. Danois flire ( < *fliðra) 'petite breme', et /7erre 
( < *fleðra), flirre ou flire ( < *fliðra) 'coupure, dechirure'. 
Yorkshire flither ou flidder, et Man flither ou flitter ( < *fliðra) 
'patelle' (cet emploi est atteste en scandinave pour *fliða, 
mais non pour *fliðra). — Ajoutons shetl. fladrek ou flodrek 
'patelle' (de *flaðra 'eclat'). 

Les donnees ne permettent pas de determiner exactement 
les emplois que *fliða avait en scandinave au moment de 
l'emprunt, ni ceux que le mot a eus en normand depuis 
ce moment=lá. Restreignons=nous á discuter les trois emplois 
attestes en normand.'ecuelle', 'patelle'.et 'copeau': remontent* 
ils au scandinave ou sont*ils des innovations normandes? 

Le mot *fliða s'employait sans doute pour 'patelle' en 
scandinave avant le moment de I'emprunt, puisque cet 
emploi ne se trouve pas seulement en normand, mais aussi 
en fero'ien et en norvegien dialectal (cp. Ie meme emploi 
pour le norvegien dialectal fløeskjæl, pour l'anglais dialectal 
flither < *fliðra, et pour le shetlandais fladrek, flodrek 
< *flaðra). 

L'emploi 'copeau' remonte probablement aussi á l'ancien 
scandinave, parce qu'il y a un emploi semblable en nor« 
vegien dialectal, 'tranche mince, eclat plat', et parce que 
cet emploisci parait etre plus pres que 'patelle' du probable 
emploi primitif du mot, 'quelque chose de plat'. C'est plutót 
l'emploi 'copeau, tranche mince, eclat plat' qui a passe au 
figure á 'patelle' qu'inversement, et ce passage a eu lieu 
avant le moment de l'emprunt. 

Un emploi pareil au troisieme emploi normand, 'ecuelle', 
atteste á Guernesey, se trouve dans l'islandais moderne fleða 
'cuiller ou ecuelle assez plate', et il est possible qu'il s'agisse 
lá de deux restes d'un emploi qui a existe des le moment 
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de l'emprunt et qui a disparu dans les autres Iangues scan* 
dinaves et dans les autres dialectes normands, mais cela est 
loin d'etre certain. Le fait que l'emploi de patella a passe 
de 'ecuelle' á 'patelle' dans certains dialectes italiens (d'oú 
son emploi en latin scientifique et en francais)9, ne permet 
evidemment pas de conclure que l'emploi 'ecuelle' soit 
anterieur á 'patelle' pour le scandinave *fliða aussi. L'emploi 
islandais est probablementderivede I'emploi 'copeau, tranche, 
eclat', qui n'existe plus en islandais (cp. un changement 
pareil pour l'isl. spónn 'copeau; cuiller' et ses correspon* 
dantsdans plusieurs autres langues germaniques), et l'emploi 
normand a pu etre derive du meme emploi ou de 'patelle'. 
Ce passage*ci a pu avoir lieu avant ou apres le moment 
de l'emprunt. 

II faut donc plutót ranger les trois emplois normands 
ainsi: 1. 'copeau', 2. 'patelle', 3. 'ecuelle'. L'emploi du mot 
a probablement passe de 'copeau, tranche, eclat' á 'patelle', 
et de 'copeau' ou de 'patelle' á 'ecuelle'. Le premier passage 
a eu lieu avant le moment de l'emprunt, le deuxieme avant 
ou apres. 

Si les emplois des descendants scandinaves de *fliða 
eclairent ceux du normand flie, l'inverse est vrai aussi. 
En outre le mot normand prouve d'une facon decisive 
l'existence en ancien scandinave de la forme *fliða, qu'on 
a hesite á admettre á cóte de "'fleða. 

FØROYSKT S A M A N D R A G 
Av teim kanska um 200 orðum sum tann franska dialektin í Nor-

mandínum hevur fingið úr norðurlendskum í víkingatíðini, er eitt flie 
'skál, fliða, flís'. Hetta orðið verður vanliga sagt at vera komið úr 
donskum fli 'frukt av eikitræ', men hetta orðið er ikki til. Tað má vera 
skylt við føroyskt fliða og við samsvarandi orð í øðrum norðurlendsks 
um málum. Føroyskt fliða kann vera komið úr fornnorðurlendskum 
"fliða ella *fleða (ella "fliga ella *flega, sum kortini kann síggjast burtur 
frá). Normanniskt vísir at fornnorðurlendskt hevur havt 'fliða við -í-; 
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og ein samanbering millum tað normanniska og tey norðurlendsku 
orðini vísir, at tey trý b .úkini av tí normanniska orðinum eftir tiðar-
fylgju heldur mugu skipast soleiðis: 'flís, fliða, skál'; av teimum hava 'flís' 
og 'flíða' og kanska eisini 'skál' helst longu verið í norðurlendskum 
í víkingatíðini. Á henda hátt lýsa tað normanniska og tey norðurlendsku 
orðini, harímillum tað føroyska, hvart annað. 
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